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	Tournoi Barcelone

	Départ vendredi matin pour certain, vendredi midi ou vendredi soir pour d'autre et samedi matin pour nos deux compères radius et cubitus (Seb et Jérome).
Pour notre part (Yann, Gd Laurent, Rémy et l'Ancien) voyage sans histoire si ce n'est de fréquente pause pipi -et oui mesdames, les hommes aussi- suivies de pause café et enfin d'une pause repas à laquelle nous rejoignis la voiture de Thierry, Lorenzo, Patrick et GG. Quelques victuailles et bouteilles comme à chaque fois avec les OB, c'est à dire de quoi nourrir et abreuver la moitié des automobilistes qui s'étaient arrêtés.
Repus nous repartîmes en direction l'Espagne et Llore del Mare que nous trouvâmes assez aisément. Nous sommes arrivés à l'hôtel Don Juan qui jouxtait l'hôtel Acapulco. J'ai cru que 1200 vétérans cela remplirait un hôtel, mais pas du tout. Plein de touriste disons plutôt côté 3èm âge; la petite Suédoise, Hollandaise ou Allemande étant rentrée chez elles depuis un bon mois.
D’entrée le tee shirt nous fut distribué. Pas trop mal comme vous pourrez le voir !
Le repas étant prévu à 21 heures nous avions largement le temps d'aller à la plage, ce que nous fîmes avec Thierry et les autres qui étaient déjà arrivés. Pas une plage pour les enfants vus qu'en 2 m nous n'avions plus pied et du sable grossier. La même différence qu'entre le gros sel et le sel fin. L'eau était bonne, un soleil de fin d'après midi et retour à l'hôtel pour petite douche et tout le monde se retrouva vers la piscine bordée de table et de chaise sur lesquelles siégeaient déjà d'autres vétérans. Donc assez animés. Un peu long l'attente avant le repas mais cela nous permis d'attendre l'arrivée de Jim, ROne, Pierre, Tini, Medhi. Assez animés le voyage aller de ceux-ci. La voiture de Tini était en relation presque constante avec le voiture de ROne, ce dernier informant régulièrement les autres de ses projets à Llore ou de la forme de l'ami Pierrot.
Au chapitre des arrivées. Tard dans la soirée arrivèrent le Chantre, Abdi et Fred qui se sont tapés 1h30 de bouchons dans Lyon avant de pouvoir prendre la route.
Au chapitre des anecdotes Medhi qui, voulant faire un demi-tour car il avait raté l'embranchement pour l'hôtel, ne trouva rien de mieux que de faire demi tour en coupant 2 bandes blanches ... devant un commissariat. Maîtrisant mal l'Espagnol il ne comprit pas que le gendarme lui demandait s'il avait vu les deux bandes blanches et il répondit histoire de dire quelque chose que c'était "la primera volta !". En somme la première fois qu'il voyait des bandes blanches ! Papier bien sur mais heureusement tout s'est bien terminé.
Pendant l'apéro précédant le repas à noter l'arrivée d'une dame plus toute jeune, avec le dentier en ballade, des bijoux partout et qui vint s'installer à notre table avec beaucoup de culot entre Gd Laurent et Lorenzo. Gd Laurent, toujours très poli fit un brin de conversation superficielle "Vous êtes en voyage ?" etc. Cependant quand elle lui dit qu'elle était ici "pour faire la fête et l'amour !" je vis Laurent se lever d'un bon direction les toilettes, espérant dans son for intérieur qu'à son retour sa place serait prise par un OB inconscient. Bref une vieille pouffe qui a tentée de me prendre par le cou pour une photo mais les ongles long de 2 cm, plus le dentier et plus l’ivrognerie font que je l’ai remise dans ses 22. Pas ma tasse de thé. Enfin elle a fini par nous lâcher et nous nous sommes resserrés pour la priver de place quand elle reviendrait.
Ensuite le repas. Service buffet avec une mixture qui ressemblait de très, très loin à la paella des OB, mais dans le mauvais sens. Des beignets fait avec une farine qui empêchait de distinguer le goût de ce qu'il y avait dessous. Pourtant les beignets de calamar j'aime ça mais là ... Bref je n'ai pas eu l'avis de tout le monde mais pour ma part j'ai très mal mangé. Et en plus le pain était ... mais était-ce vraiment du pain ?
Promenade nocturne pour digérer. A noter que, si en Chine il mange du chien, il semblerait qu’ici ce soit plutôt des chattes au menu que nous ventaient les racoleurs de certains restaurant. Mais était-ce vraiment des restaurants ? J'en doute. En tout cas la chatte sauce béchamel ne m'a pas attirée.
De retour de la promenade, dodo pour certains et pas dodos pour d'autres, comme d'ab. L'absence de Pierre me permit de m'endormir assez rapidement et si je n'ai pas passé une nuit grandiose j'ai un peu récupéré du voyage. Il faut dire que si de l'extérieur les hôtels sont clinquants, les chambres étaient quand même quelconques et je n'ose pas imaginer la chaleur dans celles-ci au plus torride de l'été.
Le samedi matin debout à 6h45 pour se retrouver entre Français, l'oeil très glauque pour certains, afin de regarder le naufrage de l'équipe de France. Commentaires de connaisseurs à l'appui qui valaient largement les commentaires de certains journalistes et la presse dite spécialisée du lendemain.
Petit déjeuner vers les 20h. Mieux que le repas du soir même s’il fallait éviter les croissants qui n’avait de croissant que la forme. Mais jambon, œuf, lard grillé. Nous avons pris des calories car notre premier match étant à 13h35 nous ne voulions pas faire le coup du Bausset en mangeant juste avant de jouer. 
Puis après les effets inévitables qui suivent le petit déjeuner et un brin de toilette, promenade vers la plage et arrêt sur la guinguette de celle-ci pour un café ou de l’eau pétillante. Le coach a payé sa tournée pour motiver les troupes et la suite lui a donné raison.
Départ en car à 12h direction une ancienne zone Olympique sur laquelle s'étalait 14 terrains de rugby. Nous avions trois matchs à faire : une équipe d’Espagnols et deux équipes Françaises dont la dernière de Carcassonne.
Et là, sans forfanterie, je dois dire que nous avons bien joué et que nous nous sommes fait plaisir. Surtout ça nous nous sommes fait plaisir. Pas un mot, concentré, la tête baissée. Bref du bon OB.
Mais oui Stef je vais en parler ! T’as eu peur hein ?
Je disais donc que nous sous sommes fait plaisir mais que le plaisir avait commencé dans les vestiaires où Stef a distribué à chacun son nouveau maillot, comme au bon vieux temps. Pour ma part j'aime bien les nouveaux maillots. Déjà parce qu'il n'y a pas de rose, ensuite le désign champètres dans un tissus moderne m'a bien plus. Je les trouve « frais » ! Bravo Stef ! Je crois même que les maillots me mincissent ! Si, si je vous jure !
Question jeu des combinaisons abouties avec des cadrages jusqu'à l'aile terminé par un essai d'ailier. Des 10-12 annoncées et réussi avec des essais de première main. Des cocottes annoncées et réussies, c'est-à-dire sans perdre le ballon et en avançant. Des OB bien en ligne pour défendre, personne qui ne traînait pour revenir. Je ne cite personne car tout le monde a bien joué et tout le monde a eu de temps en temps sa petite erreur. Le match le plus tendu fut le dernier contre Carcassone. En l'absence de Fred blessé à l'épaule sur un choc (petite acromio-claviculaire sans touche de piano pour les connaisseurs), je dus me résoudre à faire les deux mi-temps du dernier match. Nous avons bien défendu et bien contré leur jeu. Pas de recul dans les rucks, nous rendions tampons pour tampons (normal chez les OB).
Il faut dire que leur ouvreur, assez bon et avec de bons crochets du à son jeune âge. A voulu faire le match à lui tout seul et à donc privé ses collègues de ballons d'attaque en surnombre qui aurait pu faire mouche. Bref s'ils n'ont pas forcément joué leur meilleur jeu, disons que cela fait parti du match et que nous avons su profiter de toutes les opportunités. Lorsque j'entendis le speaker dire "Dans 3 minutes fin du match !", alors que nous menions 2-1 et que la balle était pour nos adversaires sur une pénalité, j’ai poussé un ouf en le voyant taper en touche. S’ils avaient ouvert à tout va, avec votre serviteur pas loin de la rupture et d’autres pas en meilleur point, ils seraient certainement arrivés à marquer.
Cocotte des adversaires sur la touche bien contrée par les OB dans un dernier sursaut. Ouverture des adversaires et le 10 qui repique à l’intérieur, lâche la balle mais en arrière. Un centre la reprend mais le temps qu’il ouvre notre 3èm ligne le clou sur place. Faute et fin du match. Ouf !
Avec 9 essais marqués et 1 seul encaissé nous pouvons être fier de nous et je pense que le coach Thierry est du même avis. A chaque match nous avons su nous motiver et être solidaires. L'esprit OB quoi !
Un grand merci aussi à Lionel et ROne qui, malgré les matchs de rugby féminins sur les terrains avoisinants (avec certaines très belles filles il faut bien le dire), ont su restés concentrés sur nous en nous approvisionnant en eau. Jamais bu autant d'eau par cette chaleur !
Les entre matchs avaient été agrémentés de sandwich suffisamment légers pour ne pas nous clouer les jambes. Une idée à retenir si nous voulons commencer notre tournoi plus tôt.
Douche bien méritée et dans l’allégresse puis retour au car et direction la plage avec une autre équipe ayant eu la même idée que nous. Même si le soleil avait disparu, l'eau fut bonne, voir très bonne. Quelques instants de séchages sur la plage puis comme nous devions partir à 21h et qu'il n'était que 19h, nous avons filé dans les petites rues en direction d'une bodega que nous avions repérée. Rien qu'à voir l'intérieur avec tous ces jambons crus qui pendaient l'un contre l'autre au-dessus de lignes de fromages  différents empilées, cela donnait envie de manger.
Nous nous sommes engouffrés dedans et là, que du bonheur. Les papilles nous prouvaient que notre flair de vieux mangeurs était bon ! Accompagnés par des morceaux de pain frottés à la  tomate nous avons pu déguster un saucisson à tomber par terre, un jambon cru divin et un fromage plutôt genre tome mais assez corsé. Le tout arrosé d'une sangria pour certains. Il ne devait pas y avoir que du vin dans la sangria car elle montait vite à la tête. S’il n’y avait pas eu la chaleur du retour j’aurai bien ramené du jambon et du fromage.
Ensuite retour à l’hôtel pour mettre la tenue de rigueur pour le casino. La tête de Thierry enfilant un pantalon noir ça valait le déplacement. Photos de groupe devant l'hôtel avec pour le sourire une trouvaille de Medhi, différente du "cheese" Anglais habituel : prononcer le mot "Carcassonne". Voir sur les photos ! Beaux comme des camions ! Certaines équipes étaient super habillées. Les Toulonnais, comme l’a fait remarquer Michel, portait le blazer avec l’insigne sur le cœur.
Puis direction le casino ou nous sommes arrivés dans les premiers. Une immense salle pouvant contenir plus de 1000 personnes. Beau à voir mais pour l’intimité faudra repasser un autre jour. Beaucoup d’attente avant que la salle se remplisse et que la soirée démarre. Certains ont comblé l'attente au bar du casino sur une initiative de radius et cubitus.
Pêle-mêle durant la soirée il y eut un DJ qui fit chanter quelques équipes mais heureusement pas nous. Puis le repas servi à l’assiette par une nuée de serveur. Entrée avec salade correcte mais la viande devait mariner depuis très longtemps dans sa sauce industrielle. Mangeable mais sans plus. Petit dessert moyen et leur champagne pour groupe un peu acide quand même. Moi qui cherchait du verjus je devrai venir m’approvisionner chez eux.
Enfin remise des récompenses. J’ai été cité avec une petite coupe pour la médaille de bronze des plus anciens. Sympa mais il faudra que je prépare un discours d'abord parce que je ne sais jamais quoi dire quand je suis sur scène et ensuite parce que cela risque encore de m'arriver !
Ce ne fut pas le cas de Tomy. Et oui le Jap a frappé ! Sans que l’on s’y attende il est monté sur scène, a pris le micro et a entonné une chanson en Japonais. Renseignement pris c’était l’hymne Japonais. Cela lui valu un tonnerre d’applaudissement. Sacré Tomy va. Y’a qu’un Japonais comme lui et c’est nous qui l’avons.
Par la suite certains sont restés pour le spectacle que je laisse le soin à ceux qui y étaient de commenter. Quant à moi j’ai pris à pied le chemin de l’hôtel en compagnie de Medhi. 20 mn à pied. D’autres ont suivis car je les ai vu de ma fenêtre avant de me coucher.
Guillaume s’était préparer pour prendre de bonne heure le lendemain le taxi vers Barcelone et l’avion ensuite devant être au Danemark le dimanche soir et Pierre nous a, comme d'ab, laissé dormir vu sa rentrée tardive.
J’ai appris que radius et cubitus après le spectacle sont retournés en ville pour une petite pizza et avait prévu un petit voyage de retour gastronomique. Exact ?
Quant à nous (Rémy, Yann, Laurent et moi) nous avons fait une halte à Bouzigues. 7 € la douzaine d’huître au resto avec pain, beurre et citron, le tout à profusion ! Qui dit mieux ? Délicieuse les huîtres et la dorade d’1,2 kg pour trois a bien terminé le repas arrosé d’un Pic-Poule savoureux. Rémy n’aime pas les fruits de mer mais l’entrecôte a semblé bien.
Fin du repas et retour « a casa » avec quelques arrêt pipi, café. Il fallait s’extraire des voitures avec les courbatures. J’avais les mollets en feu et le lendemain je me suis dit : « Mais si bien sur ! ». Les courbatures du mollet ce sont les claques, pas les tongues, les claques, celles qui ressemblent à un string pour les pieds entre les deux premiers orteils. Il faut « griffer » avec les orteils pour les retenir et de marcher deux jours avec, cela provoque des crampes aux fléchisseurs des orteils sous le mollet. J'avais peur que ce ne sois ma condition physique !!
Je ne retournerai pas à Loret del Mar mais ça valait le coup d'y être et de se faire plaisir sur le terrain comme en dehors entre OB et entre homme, même si les femmes (les nôtres !) nous manquaient dès le deuxième jour. Une petite remarque cependant. Il est difficile de faire mettre le béret aux OB mais quand ils l'ont, ils le gardent vissé sur la tête tout le temps. Va comprendre !
Super week-end et super OB

	OB vs Globe Trottard

	C'était vraiment un bel après-midi d'automne cher à notre ami Joe Dassin (Ok, c'est le type de vanne que nos amis de moins ... ne ... pas )

Le rendez-vous était rue Tranquille, quel joli nom !
Effectivement, à quelque pas du pérife se trouve le stade du Rhône sportif, océan de verdure (référence dominicale à notre ami Tangy) au milieu du béton.
Avant match, ses installations "à l'ancienne", avec notamment des vestiaires ... mirent quelques trémolos nostalgiques à la voix de certains ( Ca me rappelle quand j'étais benjamin à ....)
Côté pelouse un vrai régal (ce qui, aux dires des locaux, était assez exceptionnel la pelouse étant très vite soit totalement détrempée, soit d'une fermeté à décourager tout crampon).

Bref tout s'annonçait bien !
Au niveau effectif, avant match on dépassait légèrement le 15 de rigueur minimum.

Le coach avait dit, "match de préparation", plus que du jeu je veux voir de belles choses, faites vous plaisir et honorez ce maillot "que c'est la dernière fois qu(on le porte ".
Tournoi de Barcelone et nouveaux maillots à venir en tête, le match a donc commencé.
Pas de grands moments de rugby, certes, mais une certaine volonté de bien faire qui fit que nos amis des Globe trop tard ne purent pas vraiment nous inquiéter.
Les effectifs OB se renforcèrent au fil du match au gré des arrivées.
Une bouteille de coca apparue à la mi-temps parmi les bouteilles d'eau, signalât l'arrivée d'un Pierrot en pleine forme.
Le coup de sifflet final nous fît apparaître un Grand Laurent, plus Cagolin que jamais, maugréant la SNCF pour cette arrivée tardive.

Côté rugby, les OB firent, nonobstant les commentaires parfois acides du coach, plutôt bonne figure :
La première mi-temps, nos adversaires, certes peut-être en manque de motivation, purent à peine visiter notre camp.
La seconde, faillit être écourtée suite à quelque activité enthousiaste de Medhi mal ressentie par certains nos hôtes du jour.
L'occupation territoriale fur un peu plus équilibrée, mais pas le score : résultat à ce moment 4 à zéro pour les OBs.
En ce début de saison, nos hôtes jugèrent que la douche était le troisième tiers-temps le plus adapté.
Direction la douche donc.
Puis un long apéro.
Avec David de retour parmi nous, ce fut l'occasion d'évoquer les temps des OB anciens .... Non pas les folles chevauchées, mais plutôt les longues soirées chez Francis...
Suivi du repas servi avec brio par nos hôtes (salade/quiche, gratin/ saucisson chaud./ fromage /éclair au chocolat)

Bref, une BSR, bien agréable pour commencer la saison...

Jean-Paul COGNET dit Pep's



